
ONuit blanche
C’ESTDANS SA VILLE QUE LA DIRECTRICE

ARTISTIQUE DE DIOR, MARIA GRAZIACHIURI,
A DÉVOILÉ SONDÉFILÉ CROISIÈRE.

UN BOUQUET FINAL pour LA CRÉATRICE
Qui QUITTE LA MAISON DE Luxe.

LE DRESSCODEA eTe CRUPULEUSEMENT
RESPECTe.Les femmesenblanc,leshommesen noir.Aucune
célébrité n’a dérogé àla règle : Camille Cottin estapparuedans

unerobe devestaleimmaculée,DevaCasseldansundrapéantique
éclatant,Natalie Portmanenvestequeue- de pie étincelante.

Toutes avaientrendez- vous pourunévénementmémorable:

ledernier défilé deMaria GraziaChiuripourDior. Aprèsneufans
àla têtedescollectionsfemmedelagriffe de luxefrançaise,
la directriceartistiquea clôturésonexceptionnelleaventure
par unecollectionCroisière 2026dévoiléeàRome,saville natale.
La créatriceavouluracontersonhistoire,sespassions,

sesobsessions,sesadmirations,saville, sesamis,sesrêveries..1
au traversde cedéfilé trèspersonnel,leplusintime detous.
L’événements’esttenudans lesjardins delavilla AlbaniTorlonia,
un fabuleuxpalaisprivé construitentre1747 et1763 pour
lecardinalAlessandroAlbani, avantdedevenir lapropriété
de la familleTorlonia,àlaquellele domaineappartienttoujours.
Danscelieu horsdutemps,lacréatricearecrééunbal imaginaire,
inspiré du Bal blancdonnéparMimi Pecci- Blunt àParisen 1930.

Cettecomtesseromaineoccupeuneplaceimportantedans
le panthéondeMaria GraziaChiuri,qui aracheté,restauré

et vient tout justederouvrir àRome leTeatrodellaCometa,
fondéen1958 parcettemécèneréputéedans lemondeentier.
Le défilé s’ouvre surdes silhouettes habilléesà la Casanova

de Fellini, envestesàqueue de pie ouvragées(réaliséespar
les ateliersdecostumeTirelli, situésà Rome),portéessurdes
pantalonsou desrobesvaporeuses.Lafiction et leréel, le costume
et levêtement s’entremêlent.L’obsessionde Maria Graziapour
la légèretéseretrouvedansles robesimmaculéesultracouture,
jouantavecla transparence,les plissésou les broderiesen3D

dedentelle,de soieou de tulle. Des robes

devestaledessinentune silhouettedéliée

querienn’entrave : dansla modede Maria

GraziaChiuri,les vêtementss’adaptent
aucorpsféminin etnon l’inverse.
Sontravail interrogelepouvoir duvêtement
à libérer lecorps. Au travers deslignes épurées,

presquemonacales,decertainesrobesdusoir,
s’exprimeuneformedemodestierenversante
desubtilité, quicachepourtantdestrésors
detechnicité : Maria Grazia Chiuri révèle
là unecertaineidéede l'allure, du chic etdu
féminin. La simplicitépeutêtreéblouissante.

Leschasublesdescardinauxsetransforment

enrobeavecjupondetulle et dentelle.
Plusloin, on retrouveuneréinterprétation
dupretino, cetterobesoutanenoireàboutons

rouges,vu dansLa DolceVita, deFellini.
Sur les 80 silhouettesqui ontdéfilé,une
quarantaineétaitdela purehautecouture,
véritableode aux savoir– faire Dior. a la tête
dela directionartistiquedescollectionsfemme

depuis2016 lapremièreàceposte ,la
designeritalienne n’a jamais dévié de saroute :

elle placele féminismeaucœurdesontravail,

pourdéfendreunemodeàla fois fonctionnelle,
désirableet iconique.Unemodecrééepar une
femme,taillée pourles femmes,penséepour
lesaccompagnerau fil d'unevie. Résultat?

Lechiffre d’affairesdu départementfemme

a quadruplé.Cesuccèsestuneaffairedetalent
maiségalementde vision. Une visionsaluée

partous lesinvités réunisàRome,qui ontoffert

unestandingovation à Maria GraziaChiuri.

Ces applaudissementsnourriscélèbrentun
défiléspectaculaire,maissurtoutunecréatrice
alliée desfemmes,qui va marquerdurablement
desonempreintela maisonDior.

Maria
Grazia
Chiuri.
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